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LA P E N S É E P O L I T I Q U E D E J A N P A T O Č K A . 
R E M A R Q U E S A V E C D E S V I S É E S S U R H A N N A H A R E N D T 

E T C A R L S C H M I T T 

Ludger Hagedorn 

Ce article tente de définir dans l'ceuvre variée de Jan Patočka quelques traits carac-
téristiques de sa pensée politique, qui n'a été explicitement formulée nulle part, mais 
qui s'articule en tant qu'une sorte de sous-texte dans nombre de ses études. L'auteur 
de l'article prend comme point de départ la notion trés spécifique de Patočka de 
„vérité" existentielle, qui alors dans 1'étape suivante doit étre transposée dans le 
domaine politique. L'article finit par une vue contrastée sur les theories poÜtiques 
d'Hannah Arendt et de Carl Schmitt, sur le fond desquelles le plaidoyer de Patočka 
pour une poütique de 1' „ouvertuře" est accentué. 

L E S O U V E N I R D E S M O R T S A U D É B U T D E LA 
R E V O L U T I O N D E 1 8 4 8 / 1 8 4 9 E N E U R O P E C E N T R A L E 

Jan Randák 

Pendant la revolution de 1848/49, un culte des morts particulier vit le jour et il fait 
l'objet de cette contribution en prenant pour exemple ceux qui eurent lieu ä Berlin, 
Vienne et Prague. Les morts tombés pendant les insurrections furent ritualisés, le 
destin de la nation et de la patrie fut symboliquement lié avec eux. Cette ritualisation 
ä Berlin, Vienne et Prague reflétait la toute puissance du camp bourgeois sur les 
représentants du vieil ordre social. En récupérant les victimes, la bourgeoisie cher-
chait ä renforcer son propre pouvoir. Ainsi, les victimes étaient le capital symboüque 
pour atteindre ses propres buts. En mars, on fěta certes les victimes physiques; mais 
la signification des commémorations et des cortěges était le sens donné ä la mort des 
insurgés tombés au combat, ä savoir de susciter 1'espoir dans la démocratisation et 
la libération sociale ainsi que - dans le cas des juifs - dans 1'égalité des droits dans 
la société et dans 1'émancipation. Méme si les hommages aux morts de ces journées 
nationales furent mises en scene, elles revétaient cependant des traits supranationaux, 
de teile sorte qu'on peut parier d'une „culture européenne de la revolution". 


